
Prochaines retraites 
pour HOMMES

MAI, spéciale vocation du
mercredi 22 au vendredi 31.

JUILLET du lun. 8 au sam. 13 
du sam. 20 au jeu. 25

MAI 2024
Les Exercices de St Ignace, 

moyen privilégié d’évangélisation.

Messe et procession des ROGATIONS
le 7 mai, 18 h 00 avec la présence de Mgr CENTENE, 

pensez à apporter de la terre de chez vous pour la bénédiction.

FETE DIEU, le 2 juin

AVEC LA VIERGE MARIE, 
CONTEMPLONS LES MYSTERES DE NOTRE SEIGNEUR JESUS

MARIE est l’orante, la femme qui prie

Le mois de mai est un mois consacré à la Vierge Marie. La 
figure de Notre Dame  rappelle le caractère indispensable 
de la contemplation.  La contemplation de Marie consiste à 
lire ses événements forts et extraordinaires, en les référant 
seulement à Dieu et non en les soumettant à la logique de la 
raison, qui manifeste des limites évidentes 
de compréhension. Cela transparait  à 
travers certaines scènes bibliques. Grande 
contemplative, nous la voyons en prière  
à l’Annonciation (Lc 1, 26-38). Elle est aussi 
celle qui  conservait tous les événements, 
en les méditant en son cœur  (Lc 2, 19 ; 51) 
Et,  nous la retrouvons, au Cénacle, elle 
est en prière avec les Apôtres (Ac 1, 14) dans 
l’attente de l’Esprit Saint. La Sainte Vierge 
est, par excellence, l’orante, la femme-
qui-prie.

Pour Marie, c’est précisément l’action 
contemplative qui lui permet d’être pré-
sente dans le Cœur du Fils, tout en étant 
éloignée et respectueuse. La vie de Marie 
a été une contemplation parfaite de Dieu 
en son Fils.  Elle nous apprend la nécessité 
de faire silence en notre cœur, pour mieux 
contempler Dieu et l’écouter dans son 
message d’amour et de vérité pour chacun 
de nous.

A l’école de Marie

Lorsque nous regardons quelques événe-
ments de la vie de la Vierge Marie, et les 
méditons dans notre cœur, nous appren-
drons par Elle, à bien cheminer dans la 
vie de la contemplation de Dieu. La Vierge Marie inspire 
notre vie de prière dans l’accueil de l’Esprit Saint, 
l’écoute de la Parole, l’attention à la Présence. Elle nous 
apprend à vivre dans la foi, l’espérance et la charité. Nous lui 
exprimons notre attachement, entre autres par l’Angelus, le 
Regina caeli et le chapelet, revivant avec Elle les mystères 
joyeux, douloureux, lumineux et glorieux du Verbe fait chair. 
Puissions-nous aller à son école pour y puiser ses vertus,  y 

acquérir ses attitudes, ses valeurs et ses critères en vue de 
travailler au règne de son Fils et au rayonnement de la gloire 
de Dieu.

DE L’ANNONCIATION À LA VISITATION

Le Seigneur envoie à Marie son ange et lui 
révèle deux grandes choses : la première 
est que par son oui, elle devient la mère du 
Messie, acceptant ainsi de faire la volonté de 
Dieu ; la seconde, que sa cousine Élisabeth, 
âgée et stérile, est enceinte depuis six mois. 
Quand l’Ange la quitte et qu’Elle se retrouve 
seule dans sa petite maison, que fait alors 
Marie ? « En ces jours-là, Marie partit et se 
rendit en hâte vers la région montagneuse, 
dans une ville de Juda » (Lc 1, 39). La grande 
contemplative, comprend qu’il lui faut agir, 
par charité, et répondre à l’appel du Sei-
gneur. Puissions-nous, dans l’humilité et la 
charité fraternelle, faire de nos rencontres 
des visitations.

FEMME DE DIALOGUE ET OBÉISSANTE

Marie va donc ordonner ses actions d’après 
ce qu’Elle a entendu et compris dans la 
prière. La prière, parce qu’elle est le lieu 
où la parole et la volonté de Dieu se mani-
festent, apparaît ainsi comme maîtresse 
de vie. C’est elle qui indique la voie à suivre. 
Et Marie se fait obéissante : Elle ajuste sa 
volonté à celle du Seigneur, Elle part chez sa 
cousine.  Voici l’humble servante du Sei-
gneur. L’obéissance permet ainsi d’actua-

liser ce qui a été contemplé.  Ainsi, la prière n’éloigne pas 
du concret de la vie mais permet, au contraire, de mieux 
répondre à ses exigences.

L’ACTION NOURRIT AUSSI LA CONTEMPLATION

« La contemplation est avant tout une certaine manière de 
pénétrer plus profondément dans la réalité » disait ainsi le 
Cardinal Daniélou. Ce que la Vierge Marie reçoit dans sa 



prière, Elle la vit dans sa vie. Le même processus d’actua-
lisation  s’observe pour la première grande nouvelle que 
Marie reçoit dans la prière. Désormais, tous ses actes vont 
s’organiser et s’ordonner à partir de sa vocation de Mère 
du Dieu fait homme. De Bethléem au Calvaire, Marie agit 
toujours en fonction de sa vocation.

Une action enracinée dans la prière...
Les actions de Marie s’enracinent dans la prière. Et sa prière 
se nourrit et se façonne à partir de son quotidien. Nous le 
voyons d’abord à la Visitation, avec la prière du Magnificat. 
Ici, Marie laisse éclater sa joie auprès d’Élisabeth, dans une 
prière de louange, pour rendre grâce à Dieu pour l’incarna-
tion du Messie. Dieu se sert ainsi de nos actions pratiquées 
dans l’obéissance pour les sanctifier, les grandir bien au-delà 
de ce que l’on pouvait imaginer. Mieux, ce n’est plus Marie 
qui agit, mais, en Elle, c’est Dieu Lui-même qui agit. Ainsi, 
une action enracinée dans la prière devient-elle action de 
Dieu.

MARIE, UN MODÈLE ECCLÉSIAL POUR L’ÉVANGÉLISATION

Dans  son exhortation « la Joie de l’Evangile » au n° 
284, le Pape François nous dit : « Avec l’Esprit Saint, il 
y a toujours Marie au milieu du peuple. Elle était avec 
les disciples pour l’invoquer (cf. Ac 1, 14), et Elle a ainsi 
rendu possible l’explosion missionnaire advenue à la 
Pentecôte. Elle est la Mère de l’Église évangélisatrice et 
sans Elle nous n’arrivons pas à comprendre pleinement 
l’esprit de la nouvelle évangélisation. »

Notre Dame du Cénacle tenait une place éminente et royale 
dans la toute première communauté. Sa présence dans 
l’événement de la Pentecôte, pour la propagation du mes-
sage évangélique était importante et remarquable. Brûlants 
d’ardeur apostolique et missionnaire, contemplons-la et 
demandons-lui de nous obtenir la grâce de nous engager 
résolument avec Elle sur le chemin de l’évangélisation au 
moyen des Exercices Spirituels de saint Ignace de Loyola.

Apprendre à éclairer notre propre vie 
à la lumière de la vie de Marie

Ce mois de mai doit être pour nous un temps favorable pour 
contempler davantage les mystères joyeux, douloureux, lu-
mineux et glorieux de notre Seigneur Jésus-Christ. Le sens 
de ces contemplations est de sensibiliser et d’évangéliser 
toute notre vie aux mystères de la vie de Jésus, pour éclairer 
notre propre vie à la lumière de Sa vie. Ces mystères ne 
sont pas seulement un simple parcours d’évangile, mais 
ils sont là  pour nous introduire à une intimité plus grande 
avec le Christ, pour nous faire voir ce qu’il y a à changer, à 
ordonner dans notre vie, pour nous laisser attirer de plus en 
plus par le Christ et nous conformer davantage à Lui. Cela 
peut nous aider à vivre selon l’Esprit Saint et le testament de 
Jésus : Demeurez dans mon amour

Avant de passer de ce monde à son Père, Jésus nous 
a laissé un testament : « Aimez-vous les uns les autres. 
Comme Je vous ai aimés, vous aussi aimez-vous les uns 
les autres. À ceci, tous reconnaîtront que vous êtes mes dis-
ciples : si vous avez de l’amour les uns pour les autres. » La 
mesure de l’amour c’est d’aimer sans mesure, nous dit un 
saint. Comment devons-nous être reconnus disciples de 
Jésus durant ce mois de mai, mois de Marie ? Comment 
mener la vie en Esprit dans l’amour en attendant la fête 
de la Pentecôte ? Que faire pour croître dans cet amour 
de Jésus afin de le communiquer  aux autres ? 

L’amour appelle l’amour...
et l’amour s’exprime dans des actes. Comment prendre 
conscience de  l’œuvre de  l’Amour de  Dieu  dans notre 
vie, c’est-à-dire comment Dieu, à travers différentes per-
sonnes ou événements nous exprime-t-Il son amour ?  Et à 
notre tour, comment  nous offrir  à  Lui   dans un  amour  
de  reconnaissance  qui pousse à  un  agir ? Que faire 
pour que  tout  soit  centré sur  l’amour de Dieu dans 
notre quotidien ?

Apprendre à relire les signes  
d’amour de Dieu dans ma vie

Contempler pour parvenir à l’amour est une manière de prier 
qui nous permet d’approfondir notre vie d’amour avec Dieu.  
C’est donc une invitation à relire  les signes de l’amour de 
Dieu  dans notre vie, dans ma vie, en faisant mémoire de 
tous les biens reçus, puis réfléchir pour en tirer du fruit, et de 
là, activer la volonté.

Être témoins du Christ ressuscité signifie transmettre 
l’amour de Dieu par nos paroles et, surtout, par l’exemple 
de notre vie. Pour communiquer cet amour aux autres, il 
est important de contempler tout ce que Dieu a mis à notre 
disposition afin de parvenir à l’amour.

La contemplation n’est pas d’abord le fait de prier ou de 
regarder avec émerveillement, mais une attitude de récep-
tivité à l’action de Dieu, attitude à vivre aussi bien dans la 
prière que dans le service des autres. Vivre la contemplation, 
c’est donc déjà se rendre sensible à l’action de Dieu. C’est 
une manière de comprendre le lien entre prière et action. La 
contemplation est le chemin d’humilité ‘’pour obtenir l’amour’’ 
et vivre dans l’amour. Plus précisément même : elle est le 
chemin ‘’qui obtient l’amour’’.

Il s’agit en effet de « contempler » Dieu, « en toutes 
choses », donc dans notre vie. Ainsi mis dans les pas du 
Christ, nous pouvons dire comme Paul : « Ce n’est plus moi 
qui vis, c’est le Christ qui vit en moi » (Ga 2,20). Puisse Marie, 
Reine des Apôtres, guidée par l’Esprit-Saint, nous aider à 
annoncer à tous les peuples l’Evangile du salut et de la vie.                     

RÉFLEXION  -  PARTAGE 

Pour votre échange nous vous invitons à reprendre les 
diverses questions qui ponctuent ce texte.
Et n’oubliez pas les trois AVE de la persévérance.


